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un ensemble de programmes et de services qui se carac-
térisent par leur diversité et leur pluralisme, leur exigence
de qualité et d’innovation, le respect des droits de la
personne et des principes démocratiques constitutionnelle-
ment définis. Elles présentent une offre diversifiée de
programmes en modes analogique et numérique dans les
domaines de l’information, de la culture, de la connais-
sance, du divertissement et du sport. Elles favorisent le
débat démocratique, les échanges entre les différentes
parties de la population ainsi que l’insertion sociale et la
citoyenneté. Elles assurent la promotion de la langue fran-
çaise et mettent en valeur le patrimoine culturel et linguis-
tique dans sa diversité régionale et locale. Elles mettent en
œuvre des actions en faveur de la cohésion sociale, de la
diversité culturelle et de la lutte contre les discriminations
et proposent une programmation reflétant la diversité de la
société française. Elles concourent au développement et
à la diffusion de la création intellectuelle et artistique et
des connaissances civiques, économiques, sociales, scienti-
fiques et techniques ainsi qu’à l’éducation à l’audiovisuel
et aux médias. Elles assurent l’honnêteté, l’indépendance
et le pluralisme de l’information ainsi que l’expression
pluraliste des courants de pensée et d’opinion dans le
respect du principe d’égalité de traitement et des recom-
mandations du Conseil supérieur de l’audiovisuel 2. » Les
émissions de France Inter consacrées aux médias répon-
dent toutes aux uns ou aux autres de ces principes. En
outre, les sociétés de service public sont également tenues
À France Inter, pour la saison 2006-2007,8 émissions sont essentiellement consacréesaux médias. 5 revues de presse, 2 chroniques
dédiées au Net, et une quotidienne de 30 minutes qui se
penche sur le traitement de l’information dans ses diffé-
rents supports. Ces émissions s’insèrent dans la cohérence
de la grille des programmes de la station, elle-même
soumise, en tant que chaîne généraliste de Radio France,
à des missions particulières. Auxquels de ces objectifs ces
programmes répondent-ils, quel est leur mode de produc-
tion, quels formats adoptent-ils, quels types de sujets abor-
dent-ils ? L’angle d’approche choisi par leurs présentateurs
relève-t-il du registre informatif, distractif, ou cognitif, d’un
discours descriptif, analytique, ou interprétatif ? Les
médias constituent-ils, pour ces derniers, une source d’in-
formation, un objet à médiatiser, un sujet de controverse ?
Après avoir défini à grands traits le cadre législatif et
productif dans lequel ces émissions sont programmées, on
s’intéressera, dans une approche simplement descriptive et
sans prétention critique, à leur contenu selon leur forme :
émission, chronique ou revue de presse.
Obligations et contexte
de production
France Inter, comme toute entreprise audiovisuelle, est
soumise à la loi relative à la liberté de la communication 1
qui impose des missions aux sociétés de service public.
« Elles offrent au public, pris dans toutes ses composantes,
« Vous êtes sur
France Inter… »
Béatrice Donzelle, université de Versailles-Saint-Quentin-en-Yvelines
Les émissions de France Inter dédiées aux médias constituent parfois une information complémentaire à celles du
journal de la station, ou apportent une valeur ajoutée synthétique, analytique ou éditoriale au contenu de ces
organes d’information. L’examen des différentes revues de presse offertes par une grande radio nationale comme
France Inter illustre parfaitement, grâce à Béatrice Donzelle, l’intérêt que les médias portent aux médias.
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presse, sont programmées à des heures de très grande
écoute, comme le montre l’histogramme 4 qui indique
l’audience moyenne des quarts d’heure dans lesquels
sont intégrées ces émissions. C’est cette insertion dans
des tranches d’information qui implique à la fois leur
mode de production : un format court, lié à leur traite-
ment journalistique, et leur taux d’écoute relativement
élevé dans l’ensemble, même si cette audience moyenne
de 1,5 % dissimule d’assez fortes disparités, les chiffres
allant de 0,7 % à 2,9 % selon le quart d’heure concerné.
On retrouve également ces nuances au niveau des parts
d’audience (histogramme 5). Là encore, ce sont les revues
de presse qui bénéficient du meilleur placement, cette
fois-ci non plus par rapport au reste de la grille mais face
à la concurrence radiophonique. En revanche, l’émission
J’ai mes Sources, programmée à une heure d’écoute tradi-
tionnellement légèrement inférieure à la moyenne (histo-
gramme 4), subit une concurrence plus rude en termes de
parts de marchés, avec 5,1 % de parts d’audience. Son
classement par rapport à l’audience des autres stations à
la même heure confirme ce constat (histogramme 6).
Malgré tout, l’émission conserve un volume d’écoute prati-
quement égal à la moyenne de France Inter, ce qui peut
être un indice de l’intérêt que portent les auditeurs aux
questions soulevées dans ce type de programme dédié
aux médias.
Quelle médiation, quel regard,
quelle analyse des médias ?
Approche typologique
Outre leur champ d’investigation gallocentré, les émissions
de France Inter consacrées aux médias ont un autre point
commun : rattachées à la rédaction, elles sont animées par
des journalistes, par des professionnels de l’information.
Ainsi, elles adoptent toutes un format journalistique (chro-
nique ou revue de presse), leur durée allant de 4 à
12 minutes. Seule l’émission J’ai mes Sources, dépendant
de la direction des programmes, sort de ce cadre. Colombe
Schneck, la journaliste qui l’anime, a d’ailleurs, contraire-
ment aux présentateurs des autres programmes voués aux
médias, le statut de productrice, ses confrères arborant eux
le titre de chroniqueurs.
de respecter un cahier des charges 3. Celui de Radio France
assigne à France Inter, sa chaîne généraliste, une vocation
« d’information, de distraction et de culture 4 », ainsi que
l’obligation de diffuser « chaque jour et de manière régu-
lière des revues de presse 5 ».
Ces dernières sont insérées dans la tranche matinale d’in-
formation, bénéficiant d’une grande écoute, tout comme
la chronique Blogs à part, diffusée du lundi au vendredi de
6 h 20 à 6 h 25, juste après le Journal Parlé et la revue de
presse du 6-7 heures Seules deux émissions consacrées
aux médias échappent à cette règle. J’ai mes Sources est
programmée, du lundi au vendredi, de 10 h 30 à
11 heures, c’est-à-dire entre un magazine réalisé avec la
rédaction (Service Public) et une tranche de divertissement
(Le Fou du Roi). Quant à la chronique Un Jour sur la Toile,
elle prend place au sein du magazine d’information Et
pourtant elle tourne, produit par la rédaction de France
Inter, avec les envoyés permanents et les correspondants
de Radio France à l’étranger. Ce magazine quotidien,
diffusé de 18 h 15 à 19 heures, a pour vocation de
« compléter le travail de la rédaction de France Inter » en
apportant « une valeur ajoutée un brin décalée aux grands
titres de l’actualité internationale 6 ». Les sites Internet,
objets de Un jour sur la toile, sont, par définition, interna-
tionaux dans leur diffusion et dans leur réception, même
si leur origine, leur production, leur émission, sont localisées
par leur adresse (.fr, .uk, .de, etc.) Mais la chronique se
consacre effectivement à des pages Web en provenance
du monde entier. Elle se différencie en ce sens des autres
émissions dédiées aux médias, lesquelles – mise à part
L’Europe au quotidien, qui fait office de revue de presse
élargie au vieux continent –, restent principalement focali-
sées sur le territoire hexagonal.
En tout, ces émissions totalisent environ 5 heures par
semaine consacrées aux médias, ce qui représente 2,6 du
temps d’antenne de la grille hebdomadaire de France
Inter (histogramme 1) 7. Si leur part d’audience 8 ne se
détache pas du reste de la station (histogramme 2), le
volume d’auditeurs à l’écoute de ces émissions est supé-
rieur à l’audience moyenne 9 de l’ensemble de la grille
(histogramme 3). Ceci s’explique en partie par le fait que
plusieurs de ces chroniques, en particulier les revues de
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leur réception. Si Hélène Chevallier, dans Un jour sur la
Toile, conçoit le Net comme un moteur, un déclencheur de
nouveaux modes d’échanges, Blogs à part l’approche en
tant que reflet d’initiatives prises par ailleurs, auxquelles
sont rattachés des enjeux sociaux, culturels, cognitifs, tech-
nologiques, humanitaires, écologiques, et qui sont
relayées par des blogs. À la différence de J’ai mes Sources,
la chronique n’adopte pas une posture critique, et ne s’in-
terroge pas sur le traitement de l’information, mais plutôt
sur les pratiques populaires et institutionnelles liées aux
nouvelles technologies. Elle met également l’accent sur
des blogs qui tentent d’apporter des solutions intéres-
santes, innovantes ou insolites aux problèmes du temps.
Le blog est abordé ici comme la vitrine de pratiques rele-
vées par les chroniqueurs pour leur mérite ou leur origina-
lité. À ce titre, on peut reconnaître à ces derniers, David
Abiker et Alexandre Boussageon, une certaine participa-
tion à l’offre d’information, de culture, de connaissance et
de divertissement, ainsi qu’au « développement et à la
diffusion de la création intellectuelle et artistique et des
connaissances civiques, économiques, sociales, scienti-
fiques et techniques 12 » que France Inter se doit de fournir
L’émission quotidienne d’une demi-heure a pour vocation
de « scruter les lois, les enjeux, les personnalités » des
médias, « domaine qui nous concerne tous, dans notre
quotidien et dans notre rapport au monde 10 ». Elle couvre
donc la télévision, la radio, la presse et Internet. Elle se
compose de rubriques et de chroniques tenues par des
journalistes de France Inter, ou qui collaborent à la station,
ainsi que par des spécialistes des médias (sociologues en
particulier). Elle pose des questions sur le discours, le rôle,
les pratiques, les responsabilités de ces médias, leur
approche et leur façon de traiter l’actualité. On peut ainsi
considérer que cette émission s’inscrit dans la vocation
démocratique et citoyenne du service public audiovisuel,
et qu’elle concourt à « l’éducation à l’audiovisuel et aux
médias 11 ».
La chronique Un jour sur la toile, diffusée au sein de l’émis-
sion Et pourtant elle tourne, aborde également son objet
sous cet angle, en s’interrogeant sur le rôle d’Internet dans
la circulation des idées, dans la diffusion de nouvelles
possibilités, ainsi que sur la régulation des nouvelles tech-
nologies, sur l’utilisation, par divers organes (institution-
nels, associatifs, etc.), des informations diffusées, et sur
Histogramme 6
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au vu de la loi. Reposant sur des blogs créés par des Fran-
çais, même s’ils ne portent pas toujours sur un objet hexa-
gonal, la chronique apporte sa pierre à la promotion de la
diversité sociale et culturelle en France.
Les revues de presse enfin, présentées par Clotilde Dumetz
et Ivan Levaï, restent traditionnellement attachées à la
presse écrite française, et citent parfois des publications
étrangères, soit quand l’actualité est extérieure ou inter-
nationale, soit quand un éditorialiste commente un événe-
ment hexagonal. La presse écrite est appréhendée à la fois
comme une source d’information sur l’actualité, sur la
façon dont celle-ci est traitée, et sur les réactions des
acteurs et des témoins face à elle. Les citations constituent
par ailleurs des événements « médiatisables » en eux-
mêmes : la déclaration de tel politique, le commentaire de
tel éditorialiste, la réaction de témoins interrogés, s’intè-
grent à part entière dans le déroulement des faits. Les
quatre revues de presse répondent donc à la mission d’as-
surer « l’expression pluraliste des courants de pensée et
d’opinion ». Dans la revue quotidienne, Clotilde Dumetz
propose un découpage proche de celui du journal qui la
précède, mais avec une approche complémentaire par les
sujets traités et les angles utilisés. On retrouve ainsi régu-
lièrement les titres de Une du journal de France Inter dans
la revue de presse du 6-7 h. Celle de 8 h 30 s’en détache
davantage, focalise son attention sur quelques sujets déve-
loppés plus longuement que dans le journal, et évoque des
informations absentes de celui-ci. Ces revues de presse
procurent par ailleurs l’occasion de recourir à des genres
moins utilisés dans le journal, en particulier l’évocation de
témoignages et la référence à des informations « people ».
Mais la revue de presse va également plus en profondeur
en proposant une synthèse des différents points de vues
sur une question : ceux des éditorialistes, mais aussi des
acteurs, qu’ils soient des responsables politiques ou des
gens ordinaires qui commentent une actualité ou racon-
tent un vécu. Clotilde Dumetz ne porte donc pas son
regard sur la manière dont la presse traite une actualité,
mais utilise celle-ci comme une source d’information. Sa
revue de presse constitue parallèlement un moyen de
transmettre, de relayer le regard et l’avis d’éditorialistes de
la presse écrite. Plus qu’une source d’informations et de
commentaires complémentaires, elle apporte des
éléments d’analyse supplémentaires. Le kiosque d’Ivan
Levaï, diffusé les samedi et dimanche dans la matinale,
entre le journal et la revue de presse européenne, revêt
également cette dimension de complément d’information
factuelle et éditoriale. Mais il porte en revanche un regard
plus critique, bien que décalé, sur le traitement et sur l’ap-
proche éditoriale proposés par les journaux. Sur un ton
parfois moqueur, Ivan Levaï donne son avis sur les
commentaires et analyses de ses confrères de la presse
écrite autant que sur les faits, gestes et déclarations des
acteurs. Il ajoute en sus des commentaires ainsi que des
références personnelles, non présentes dans la presse,
apportant à sa revue une dimension davantage éditoria-
lisée. Il apporte en définitive un regard complémentaire
aux informations recueillies dans la presse, alors que
Clotilde Dumetz semble plutôt utiliser la presse comme
complément des informations fournies par France Inter.
Ivan Levaï cite moins que cette dernière les éditorialistes,
et les intègre davantage dans sa propre démonstration,
qu’ils servent finalement à illustrer, à agrémenter. Il peut
lui arriver de recommander certaines lectures, de porter un
jugement sur le traitement d’une actualité par les jour-
naux, alors que sa consœur met en valeur des témoi-
gnages, des réalités vécues, et non leur mode d’analyse ou
de médiation. Quant à L’Europe au quotidien, elle est
annoncée comme une Revue de presse européenne, mais la
référence aux médias, ponctuelle, permet simplement à
Ruggero de Pas d’illustrer son propos par des exemples
concernant le sujet de sa rubrique, centrée sur les réalités
socioculturelles des pays européens, et non sur des ques-
tions médiatiques.
Qu’ils soient intégrés dans une tranche d’information,
dans un magazine de la rédaction, ou qu’ils constituent
une émission à part entière, ces programmes consacrés
aux médias sont tous menés par des journalistes. Les
contenus des médias sont tantôt approchés comme
sources d’information, tantôt comme éléments d’actualité
eux-mêmes propices à médiation et à commentaire, tantôt
comme le moyen de relayer et de diffuser des connais-
sances ou des opinions. La gamme des postures adoptées
par les journalistes chroniqueurs ou producteurs s’étend à
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p. 13326) modifié par le décret n° 2006-645 du 1er juin 2006 (JO-
02/06/06), article 25.
5. Décret du 13 novembre 1987, op. cit., article 26.
6. Présentation des objectifs de « Et pourtant elle tourne » sur le site
Internet de l’émission : www.radiofrance.fr/franceinter/em/etpourtan-
telletourne/pres/php
7. Les 6 histogrammes ont été fournis par Aurélien Roth, chargé d’études
à la direction des études de Radio France, et effectués à partir des chif-
fres Médiamétrie, « Enquête 126 000 radios, septembre-décembre
2006 », mesurée auprès de personnes âgées de 13 ans et plus.
8. Part d’audience : part que représente le volume d’écoute d’une
station, d’un agrégat ou couplage dans le volume d’écoute global du
média radio (définition Médiamétrie).
9. Audience moyenne : moyenne des audiences des quarts d’heure qui
composent la tranche horaire, en pourcentage de la population ou en
milliers (définition Médiamétrie).
10. Présentation de l’émission « J’ai mes sources » sur le site Internet :
www.radiofrance.fr/franceinter/em/jaimessources/pres/php
11. Loi n° 86-1067 du 30 septembre 1986 relative à la liberté de
communication, modifiée le 31 mars 2006, article 43-11.
12. Ibidem.
divers registres, selon que les médias sont utilisés comme
illustration de leur discours, selon qu’ils sont soumis à leur
regard critique et analytique, ou selon qu’ils sont les objets
d’un traitement éditorial de leur part. Les émissions de
France Inter dédiées aux médias, en définitive, constituent
parfois une information complémentaire à celles du
journal de la station, ou, à l’opposé, apportent une valeur
ajoutée synthétique, analytique ou éditoriale au contenu
de ces organes d’information.
Notes
1. Loi n° 86-1067 du 30 septembre 1986 relative à la liberté de
communication modifiée le 31 mars 2006.
2. Loi n° 86-1067, op. cit., article 43-11.
3. Les télévisions privées sont liées au CSA par des conventions.
4. Décret du 13 novembre 1987 portant approbation du cahier des
missions et des charges de la société Radio France (JO-15/11/87-
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